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Résumé

La plaine de Caen fait l’objet de nombreuses opérations de fouille (programmées et
préventives), depuis la fin des années 90, faisant de cette microrégion, un échantillon spa-
tial valide pour une lecture statistique des dynamiques de peuplement. Il est ainsi possible
de suivre, depuis le Rubané jusqu’au début du premier âge du Fer, le rythme des occupa-
tions humaines : de l’habitat mais aussi des contextes funéraires. Le regard croisé de ces
deux indicateurs permet d’évaluer les vides documentaires et d’ouvrir sur un questionnement
gravitant autour de ces vides : réalité historique ou biais taphonomique.
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